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          SUR L’EURE 
Bi-mensuel communiste édité par la Fédération de l’Eure du  P.C.F. 

Voilà résumés en phrases lapidaires le « bilan » et les 

premières conséquences du scrutin du 7 juin 2009. 

Bien d’autres éléments sont bien entendu à prendre en 

compte et doivent interroger les forces politiques qui - 

comme la nôtre - se réclament de la transformation 

sociale. 

Ainsi, parmi d’autres questions, pourquoi ce décalage 

entre « la rue » et « les urnes » ? S’attacher à y répondre 

nécessite un détour obligé par la recherche des raisons 

profondes de cette abstention massive, à gauche, et 

particulièrement dans la jeunesse et les classes populaires 

qui souffrent le plus de la crise. 

Ne pas faire ce détour aujourd’hui, cette recherche, pas en 

laboratoire, mais sur le terrain,  serait en quelque sorte se 

préparer de nouveaux lendemains qui déchantent. 

A un moment où la droite se prépare à porter de nouveaux 

mauvais coups (retraite à 67 ans, privatisation de              

la Poste… en avant-première du « grand discours » de      

N. Sarkozy lundi prochain) et où le mouvement social 

demande à souffler, la responsabilité de celles et ceux qui 

veulent que cela change vraiment, veulent construire un 

rassemblement populaire et une perspective crédible à 

gauche qui réponde enfin aux attentes des gens, ont le 

devoir d’aller à la rencontre de ce « peuple de 

l’abstention ». 

Bref, retisser des liens politiques qui se sont 

manifestement distendus, résonne donc comme une 

urgence. 

Quelques pistes nous sont données par les enquêtes 

d’opinion  qui ont interrogé ces abstentionnistes du 7 juin 

2009.  Ainsi 51 % d’entre eux (soit potentiellement 12 

millions d’électeurs !) avancent, comme raisons majeures 

de leur non-vote, tout à la fois leur mécontentement vis-à-

vis des partis politiques (tous) et de leur « offre » politique 

(31%) ainsi qu’à l’égard de l’Europe et de la construction 

européenne (20 %). 

Il y a donc de quoi faire pour échanger, débattre avec tous 

ces gens qui quelque part sont eux aussi en recherche de 

perspectives immédiates et concrètes face à une crise qui 

les touche durement. 

C’est à cela que les militants communistes ont travaillé 

dans cette campagne électorale - tronquée et orchestrée de 

l’Elysée - dans le cadre du Front de Gauche, avec un écho 

non négligeable, y compris dans l’Eure (voir les résultats 

par ailleurs). 

C’est à cela qu’ils comptent continuer de s’atteler 

aujourd’hui pour élargir le rassemblement à gauche sur 

des bases solides, claires, donc sous contrôle des citoyens 

eux-mêmes en partant de leurs préoccupations. 

Pour ne prendre qu’un exemple, celui de l’avenir 

écologique de la planète qui est revenu au centre du débat 

politique, à juste titre, et bien osons poser publiquement le 

débat - celui qui n’a pas eu lieu au cours de cette 

campagne - où sont les vrais réponses à ces questions ? 

dans les recettes libérales du traité de Lisbonne où la 

concurrence libre et non faussée est la règle d’or ? dans les 

taxes dites écologiques prônées par les « vedettes » des 

listes Europe Ecologie que M. Sarkozy semble se 

précipiter à mettre en place ? 

Oui tout cela mérite débat et les communistes gagneraient 

à mieux mettre en valeur leurs analyses et propositions 

qu’ils ont travaillées ces dernières années sur la question, 

elles en surprendraient plus d’un. 

C’est autour d’autres questions aussi, au centre desquelles 

celles de l’emploi, du pouvoir d’achat, des retraites, de 

l’avenir de notre système de protection sociale, 

d’enseignement, des services publics au sens large ... que 

peuvent se nouer, avec les citoyens, les forces politiques 

qui veulent s’y engager, des fronts de résistance et de 

propositions politiques novatrices, en mesure de changer 

la donne politique à gauche. 

La dynamique de rassemblement amorcée par le Front de 

Gauche à l’occasion de l’élection européenne puisera à 

coup sûr de nouvelles forces de ce côté-là. 

Les communistes pour leur part initieront dans la 

prochaine période, dans le maximum d’endroits, des lieux 

de rencontres, de débats et pourquoi pas d’actions pour 

permettre à ce rassemblement de prendre force. 
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EUROPEENNES 2009 
 

  partout : une forte abstention qui interpelle 

  en France : une droite qui en profite pour accélérer ses réformes destructrices 

 à gauche : 5 députés du Front de Gauche sur lesquels vous pouvez compter 

 dont Jacky Hénin réélu dans notre circonscription  

 à gauche encore :  nécessité et urgence à élargir le champ du rassemblement 

 en partant des exigences populaires 

La vignette  

de la Fête de 

 l’Huma 2009 

est arrivée ! 
 

                               voir p. 4 

Communiqué du groupe « communistes et citoyens » d’Evreux 
 

Inauguration de la rue Aimé-Césaire 

Christiane Taubira, comme un malaise… 

« Il y a quelques mois maintenant, le Conseil Municipal         

d’Evreux a décidé de donner le nom d’Aimé Césaire        

à une nouvelle rue du quartier de la Madeleine. Une     

proposition unanime de la majorité municipale, quelques 

semaines après sa mort, dans laquelle les élus            

communistes se retrouvaient pleinement. 

Pour honorer la mémoire de cette figure marquante des 

Droits de l’Homme et de l’anticolonialisme, l’idée du 

maire d’inviter Christiane Taubira pour inaugurer la   

nouvelle rue semblait tout à fait judicieuse. Qui plus est 

le jour de la fête de la Fraternité, représentant dans notre 

ville un moment de partage et d’échange multiculturel. » 

« Chacun a pu apprécier la passion dans les propos de la 

députée de Guyane, pour rappeler avec finesse les       

engagements de l’écrivain, les grands défis de l’Homme 

de conviction pour améliorer la condition humaine, tous 

ces grands principes dans lesquels les communistes que 

nous sommes nous retrouvons pleinement ; mais aussi 

pour redire les principaux engagements de celui qui a 

décidé de s’engager également dans la vie politique, à la 

fois comme maire et comme député de la République 

Française.  

Mais c’est là que le bât a blessé : pourquoi Christiane 

Taubira a-t-elle ainsi voulu pointer avec tant d’insistance, 

et dans ces termes, ce qui semblait apparaître comme la 

plus importante décision politique du Grand Homme, à 

savoir sa rupture avec le Parti Communiste Français ? 

Pourquoi revenir ainsi sur cette période très trouble de 

l’Histoire européenne, où des erreurs ont été commises, 

sans doute, en stigmatisant aussi ostensiblement certains 

choix par quelques phrases à l’emporte pièces ?          

Aimé Césaire a fait le choix de rompre avec le PCF              

d’alors, c’est vrai, mais cela ne l’a jamais empêché de 

demeurer jusqu’à sa mort un compagnon de route des 

communistes, et en premier lieu des communistes       

martiniquais avec lesquels il partageait tant de        

convictions. 

Cette inauguration devait être un moment d’inspiration et 

d’union sur des valeurs fortes de justice et de solidarités, 

de luttes contre les discriminations et la tyrannie des 

puissants en direction des opprimés – tout le combat des 

communistes. De fait, l’amalgame fait entre les          

idéologies justement combattues par Aimé Césaire, et 

son rejet d’un parti alors stalinien, a eu pour effet de    

discréditer notre engagement quotidien auprès de la    

population de notre ville.  

Voilà bien longtemps que les communistes français ont 

fait leur autocritique, et dénoncé les dérives de ce régime. 

Aussi, les élus communistes que nous sommes (et pas 

seulement nous), n’ont finalement pas bien vécu cette 

manifestation, et nous a laissé un goût amer alors que 

cela aurait dû être un moment important de la vie locale. 

Et à travers cette confusion, nous considérons que c’est 

toute la majorité municipale, dans sa diversité, qui sort 

blessée. Alors que le but recherché, nous semble-t-il, était 

plutôt d’unir et de rassembler… 

Pour notre part, nous préférons garder d’Aimé Césaire 

l’image d’un Homme remarquable, fier de ses       

convictions, des combats qu’il a menés jusqu’au bout 

pour que l’Homme, quel qu’il soit, quelles que soient ses 

origines, compte pour un et soit replacé au cœur de nos 

projets de société. » 

Fête de l’Humanité 2009  

à chacun sa vignette ! 

(disponible auprès des militants  communistes) 
 

Avec un progamme de 1re classe (voir ci-contre) la fête de          

l’Humanité 2009 va faire évènement à la rentrée de septembre. 

Programmes culturels, festifs, sportifs … se mêleront plus que jamais 

aux multiples débats qui s’y tiendront dans un contexte tout à la fois 

de résistance face à la politique de la droite et de construction d’une 

véritable alternative politique crédible à gauche. 

Les communistes de l’Eure préparent à leur manière cet évènement 

où ils animeront 4 stands et organiseront des départs collectifs en 

cars. A suivre dans le prochain Regards. 



communiqué 
 

DEPUTE-E-S COMMUNISTES, REPUBLICAINS, DU 

PARTI DE GAUCHE 

 

ROLAND MUZEAU, PORTE PAROLE 

 

Paris, le 11 Juin 2009 

Les Parlementaires convoqués 

Le Président de la République n’aura attendu 

que quelques jours après le scrutin européen pour 

passer des paroles aux actes.  

Après avoir promis une accélération et un  

durcissement de ses réformes, Nicolas Sarkozy 

convoque les Parlementaires en congrès pour leur 

asséner ses décisions.  

Aucune surprise n’est à attendre de ce      

rendez-vous qui, de toute évidence, marquera le     

franchissement d’une nouvelle étape dans l’ultrali-

béralisme. On peut facilement imaginer le menu  

indigeste qui sera servi aux représentants du     

peuple. 
 

Communiqué de la section  

du Parti communiste français d’Evreux   

Les syndicats CFDT, CGT et FO de la ville d’Evreux et son 

agglomération expriment des revendications liées au      

dialogue social, aux conditions de travail, à l’emploi, aux 

règles statutaires, au dialogue avec les élus. Comme dans 

toute entreprise privée comme publique, des désaccords 

peuvent survenir entre les différents acteurs. C’est le jeu de 

la démocratie. Lorsqu’il y a conflit, des négociations      

doivent s’organiser rapidement, évitant ainsi des crispations 

et des dérives partisanes préjudiciables à tous. 

Le programme municipal se heurte souvent à des études 

complexes retardant leurs mises en œuvre et exigeant une 

sollicitation plus forte du personnel. Elles nécessitent aussi 

des restructurations de services, des modifications  d’horai-

res de travail, des mutations internes, des recrutements,   

des formations. Tout doit être mis en œuvre pour que les    

bouleversements opérés s’opèrent dans la transparence, 

sans  improvisation ni précipitation et avec une concertation   

permanente. Information, concertation, moyens financiers 

et humains mis en œuvre, négociation, consultation,       

décision, contrôle du budget et des réalisations, chaque éta-

pe a son  importance. Chacun doit jouer son rôle. 

Le dialogue entre la Direction générale et RH, le  Maire et 

les organisations syndicales doit se poursuivre. Le timing 

doit être respecté et les engagements tenus, ces points étant 

les plus sensibles aux yeux des organisations syndicales et 

du personnel communal. 

Les communistes d’Evreux et son Agglomération avec 

d’autres partenaires ont largement participé au succès de la 

majorité municipale. Ils se réjouissent du travail constructif, 

conduit notamment par des élus communistes qui agissent 

avec enthousiasme, responsabilité, unité, transparence et 

démocratie. 

La diversité existe dans la majorité municipale mais l’unité 

en est le leitmotiv.   

La même dynamique doit se poursuivre entre la population 

et les employés communaux. Telle est l’unique solution    

qui va de pair avec la réussite d’une véritable politique      

de gauche sur Evreux. Les communistes en totale           

indépendance y veilleront. 

Les choix politiques municipaux méritent un débat de fond 

en interne comme en externe d’autant qu’ils tranchent    

nettement avec la politique de droite qui a été menée par 

Debré d’une part, Nicolas d’autre part. Logement, école, 

plan de circulation, associations sportives et culturelles, 

hôpital, déviation, emplois, tranquillité, environnement, 

développement durable, conseils de quartiers, réunions  

publiques,… d’immenses chantiers sont lancés qui nécessi-

teront des interventions citoyennes afin d’exiger des       

financements. La crise du système capitaliste, la politique 

gouvernementale désastreuse et la situation précaire        

des entreprises plus soucieuses de la préservation de leurs  

marges que de l’emploi freinent les ambitions municipales.  

Les communistes d’Evreux et son agglomération confortés 

par la confirmation du résultat des municipales de mars 

2008, par les résultats du Front de gauche aux élections 

européennes, malgré une forte abstention dans les quartiers 

populaires, feront tout pour que la gauche réussisse au   

niveau local, car tel est le moyen le plus crédible pour    

gagner aussi au niveau départemental, régional, national    

et européen. 

Européennes : des résultats contrastés  

pour nos partenaires du groupe GUE 

Eure : 1 379 voix de plus malgré une abstention en hausse ! 

Comme partout en France, la participation est en baisse dans le 

département de l'Eure : 42,85 % en 2004 et 38,27 % cette année. 
 

Malgré tout, la campagne menée par les communistes et les  

militants du Parti de Gauche a été payante puisque la liste menée 

par Jacky Hénin est en hausse de 0,89 % avec 1 379 voix  

supplémentaires. 
 

Le résultat n'était pas acquis d'avance compte-tenu du silence  

médiatique autour de notre liste et de la mise en avant du NPA et 

d'Olivier Besancenot en début d'année. C'est la mobilisation  

militante qui aura permis ce résultat : là où nous sommes présents 

et où nous avons mené campagne, les résultats sont au rendez-

vous ! 

Plus globalement, sont en hausse l'UMP, la liste écologiste et le 

NPA. Sont en baisse : le PS (qui perd près de 50 % de ses voix), le 

FN (à 10 % tout de même), le MODEM et l'alliance De Villiers-

Chasseurs. 

Tous ceux qui ont mené campagne pour le Front de gauche dans le 

département peuvent se féliciter d'avoir contribué à ouvrir une 

perspective à gauche dans le département et réélire un député   

européen sur lequel ils peuvent compter. Un chantier qui demande 

à être poursuivi.  

 

  Liste J. Hénin 2009 Rappel 2004 

  Inscrits Exprimés Voix % Voix % 

Circonscription             

Eure 410 386 157 062 7 723 4,92 6 344 4,03 

Seine-Maritime 874 474 338 257 26 165 7,74 22 995 6,58 

Total 6 568 936 2 484 140 169 813 6,84 175 095 6,80 

Communes             

Alizay 1 026 496 197 39,72 204 41,55 

Bernay 7 377 2 863 138 4,82 87 2,94 

Brionne 2 997 1 170 179 15,30 128 10,72 

Charleval 1 541 551 95 17,24 63 11,93 

Evreux 28 090 9 514 580 6,10 569 5,56 

Gisors 7 689 2 565 388 15,13 381 14,36 

Louviers 11 339 3 565 197 5,53 131 3,53 

Pont-Audemer 5 614 2 023 122 6,03 110 4,93 

Saint André 2 300 640 61 9,53 27 3,82 

Vernon 14 626 5 618 251 4,47 141 2,54 

Partout en Europe, le grand vainqueur des élections est  

l'abstention, et de très loin ! Seulement 43,24 % des électeurs 

européens se sont déplacés aux urnes, soit la plus faible  

participation à ces élections depuis leur création en 1979 ! 

 

L'autre constat, c'est une hausse des partis populistes et  

d'extrême-droite dans de nombreux pays notamment chez les 

nouveaux entrants (Roumanie, Hongrie, Lituanie, Slovaquie) 

mais aussi dans des plus anciens (Autriche, Finlande, Pays-

Bas, Grande-Bretagne). 
 

Au niveau parlementaire, le nombre de députés européens est 

revenu à 736 députés après une hausse temporaire à 786  

députés due à l'entrée de la Roumanie et de la Bulgarie au sein 

de l'UE. 
 

Le glissement à droite du Parlement profite à l'extrême-droite 

mais aussi aux verts (53 élus contre 43 auparavant). Les grands 

perdants sont les socialistes avec 161 élus (contre 217 en 2004) 

et la perte de nombreux élus anglais, allemands et français. 

Loin du discours officiel, la droite conservatrice du PPE (où 

siège l'UMP) baisse de 288 à 264 élus et les libéraux de 100 à 

80 élus. 
 

Le groupe de la Gauche Unitaire Européenne – Gauche Verte 

Nordique où siègeront les élus du Front de Gauche passe de 41 

à 33 ou 34 élus (des incertitudes règnent sur la venue ou non de 

certains élus). 

La baisse est due essentiellement à la perte des 7  députés 

italiens (2 listes pour 6,49 % des voix) et du député finlandais, 

à la perte de 2 des 6 députés communistes tchèques, d'un  

député grec et d'un député suédois. 
 

Côté hausse, ce sont les français (+ 2), les portugais (+ 2) et les 

allemands (+ 1) qui apportent des renforts au Groupe. 
 

Au final, le groupe GUE devrait accueillir 8 allemands  

(Die Linke : 7,5 %), 5 français, 5 portugais (3 Bloc de gauche : 

10,73 % + 2 CDU (PC + verts) : 10,66 %), 4 tchèques (KSCM, 

PC de Bohème-Moravie : 14,18 %), 3 grecs (2 PC : 8,35 % + 1 

Alliance Syriza : 4,7 %), 2 chypriotes (AKEL, communistes : 

39,4 %), 2 hollandais (Socialistische Partij : 7.1 % ), 1 danois 

(Folkebevægelsen : 7 %), 1 espagnol (2 Gauche Unie : 3,73 % 

dont 1 vert), 1 suédois (Vänsterpartiet : 5 %), 1 irlandais (Sinn 

Fein : 11,21 %) et 1 irlandais du Nord (Sinn Fein : 26,04 %). 
 

Un parlement plus eurosceptique, plus à droite et qui a perdu 

de sa légitimité, voilà ce qui ressort de cette élection. On peut 

être sûr néanmoins que cela n'arrêtera pas la commission de  

Bruxelles dans ses réformes libérales tout comme on peut être 

surs de l'appui que représentent les élus de notre groupe pour 

les luttes à venir. 

 


